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LA NOMINATION DU MINISTRE SUPPLÉANT

M. Ray Skelly (Comox-Powell River): Monsieur le Prési-
dent, les faits sont là. Le moral au ministère est très bas. Le
ministre est-il prêt à reconnaître devant la Chambre qu'il a été
nommé ministre suppléant des Pêches pour semer la terreur au
ministère?

Des voix: Quelle honte!

L'hon. Erik Nielsen (vice-premier ministre et ministre de la
Défense nationale): Tout ce que je peux dire, monsieur le Pré-
sident, c'est que le député me fait beaucoup penser à la che-
nille qui discutait de la signification d'un mot ou d'une expres-
sion avec Alice dans Alice au pays des merveilles.

* * *

LES ARMES NUCLÉAIRES

LES EXPORTATIONS D'URANIUM CANADIEN-ON DEMANDE UN
EMBARGO

L'hon. Lloyd Axworthy (Winnipeg-Fort Garry): Monsieur
le Président, ma question s'adresse au secrétaire d'État aux
Affaires extérieures. Hier soir, à l'émission «W5», on a pré-
senté un reportage sur le commerce de l'uranium avec les
États-Unis. Les responsables américains auraient déclaré que
l'uranium canadien sert à mettre au point des armes nucléai-
res, ce qui contredit totalement les déclarations faites par le
ministre à la Chambre la semaine dernière.

Compte tenu de ce qui précède, le ministre va-t-il prendre
les mesures qui s'imposent pour veiller à ce que ce traité soit
honoré? Ira-t-il jusqu'à mettre l'embargo sur la vente d'ura-
nium aux États-Unis, le temps de mettre en place des garanties
pour nous assurer que notre partenaire commercial honore ce
traité crucial?

Le très hon. Joe Clark (secrétaire d'État aux Affaires exté-
rieures): Monsieur le Président, j'ai examiné les dispositions
du traité et vérifié dans quelle mesure elles sont respectées. Les
obligations et garanties que comporte le traité pour le Canada
par rapport aux Etats-Unis et d'autres pays sont respectées.
J'ai suivi attentivement l'émission télévisée hier soir. Je n'y ai
rien vu qui me porte à croire que l'on n'honore pas le traité.
Soit dit en passant, le chef du NPD a une curieuse façon
d'interpréter ses responsabilités puisqu'il prétend détenir des
preuves mais qu'il refuse de me les fournir.

Des voix: Bravo!

L'UTILISATION DE L'URANIUM PAR L'AGENCE FRANÇAISE DE
L'ÉNERGIE NUCLÉAIRE

L'hon. Lloyd Axworthy (Winnipeg-Fort Garry): Monsieur
le Président, tout ce que je puis dire, c'est que la réponse du
ministre est inacceptable et décevante. S'il y a abrogation . . .

Une voix: Absolument.

M. le Président: A l'ordre!

Questions orales

Des voix: Oh, oh!

M. Axworthy: Monsieur le Président, je vais poser une autre
question.

M. le Président: A l'ordre! Soit dit en toute déférence envers
le député, je ne puis lui donner la parole tant que les autres
députés ne se tairont pas.

M. Axworthy: Monsieur le Président, les députés répètent en
vue du Gong Show.

On dit également dans ces reportages que l'uranium cana-
dien utilisé actuellement par l'agence française de l'énergie
nucléaire pourrait servir à fabriquer des armes. Le gouverne-
ment canadien a-t-il vérifié cette éventualité et examine-t-il
également les garanties en place, pour s'assurer que le gouver-
nement français, compte tenu de sa production d'armements
nucléaires, n'utilise pas notre uranium à cette fin?

Le très hon. Joe Clark (secrétaire d'État aux Affaires exté-
rieures): Monsieur le Président, le député a déjà été ministre et
ce traité a été conclu lorsque son parti formait le gouverne-
ment, sous la direction d'un éminent et ex-premier ministre,
M. Pearson. Pour ce qui est de la France, il sait qu'en vertu de
notre entente avec Euratom, nous avons la certitude que nos
normes sont respectées par la France comme par les autres
pays. Je demande à tous les députés, s'ils ont des preuves qu'un
pays enfreint les dispositions des traités passés avec le Canada,
de me les soumettre.
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M. Axworthy: Vous les aviez sous les yeux.

M. Clark (Yellowhead): Je n'ai rien reçu jusqu'à présent et
j'invite tous les députés, au lieu de lancer de vagues accusa-
tions et de faire des sous-entendus, de me soumettre des faits
précis le cas échéant, afin que je les examine.

L'ÉMISSION DE TÉLÉVISION

M. Ian Waddell (Vancouver-Kingsway): Monsieur le Prési-
dent, je voudrais poser une question au secrétaire d'Etat aux
Affaires extérieures sur le même sujet. Il a dit qu'il avait vu
l'émission en question hier soir. N'a-t-il pas vu les photos des
barils d'uranium appauvri? N'a-t-il pas entendu les fonction-
naires américains dire que l'uranium canadien était mélangé et
qu'il servait en fait à fabriquer des bombes nucléaires? N'a-t-il
pas entendu les Américains dire qu'il y avait de l'uranium
canadien dans toutes les bombes nucléaires américaines?

Le très hon. Joe Clark (secrétaire d'État aux Affaires exté-
rieures): Monsieur le Président, j'ai entendu les déclarations
de M. Arkin. J'ai entendu dire que les clauses du traité cana-
dien n'étaient pas respectées. C'est faux.

M. Waddell: Je me demande bien quelles autres preuves il
faut au ministre.

M. Blackburn (Brant): Voilà votre preuve.
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